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LA CHAPELLE DE N.-D . DU MAI 
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LE CAP SICIÉ 
et 

N.-D. de BONNE GARDE 
(N. D. DU MAI) 

Le Cap Sicié est la pointe terrestre la plus avancée 
vers le Sud de toute la c&te française baignée par la Médi­
terranée. D'un accès très difficile jusqu'à ces derniers 
temps, son pittoresque sauvage n'était connu que de quel­
ques intrépides excursionnistes, mais le ·sommet qui précède 
immédiatement la pointe extrême de Sicié est é!U contraire 
fréquenté depuis les temps les plus reculés à cause d'unè 
chapelle dédiée à N.-D. de Bonne Garde, objet d'un culte 
particulier donnant lieu à un _pèlerinage qui se déroule 
durant tout le mois de mai, d'où son nom populaire de 
« N.-D. du Mai ». 

De nombreux écrivains ont noté dans leurs œuvres 
l'admiration qui les a étreints à la vue du panorama que 
leur offraient les promontoires de Sicié et de N.-D. de 
Bonne Garde . George SAND, dans son roman Tamaris, 
et Elisée RECLUS, n'hésitent pas à dire du point de vue 
qu'on a d~ N .-D. de Bonne Garde : « que c'est un des 
plus ravissants du monde ». 

Les mots sont impuissants à décrire tout ce qu'on décou­
vre de cet impressionnant belvédère de 36~ m. dont le 
versant sud plonge à pic dans le bleu de cette mer qui 
forme comme un feston blanc tout le long de la côte. Mais 
là n'est pas le but de cette modeste étude : à notre avis il 
n'est pas un touriste, un estivant, séjournant à La Seyne, 
Sanary, ou Toulon, qui devrait rep·artir sans avoir {ait 
l'ascension du Cap Sicié. 
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LE MASSIF de SICIÉ 

Géol ogiquement comme géograp hiqu emi;nt, les massif s 

de Sici é, Six-Fo urs et Cé pet ont la même origine. On ne 

sera donc pa s étonn é, qu'administrativement ils n'aient 

formé qu 'un même territoire de la commune de Six-Fours . 

L'hi stoire a ncienne du village est étroitement liée à 

l'admi rable belv édè re comtitué par Sicié. Depuis les temps 

les plu s recul és jusq u'à nos jours, c' est par son rôle de 

vigie, farot et enfin phare qu e la montagne est connue . 

Aussi donneron s-nous une place importante à cette mis­

sion remplie à travers les siècles. Avec le caractère religieux 

de N .-D. de Bonne G arde , c'est d'ailleurs la seule parti­

cularit é qui soit susceptib le d' être retenue. 

Sou s le tirm e de Sic ié (!'orthograp he varie sur presque 

tous les do cuments anc iens) on comprenait tout le territoire 

situé entre le Brusc et les Sablettes. Il form ait une immense 

forêt dont l'exploita tion fut de tou t temps une ressource 

import ante pour les pcpulati ons et la communaut é. 

L e Cap lui-mê me est parfoi s désigné sous le terme de 

Cap Ve tus. Dans l'a cte de 1156 qui fixe les limites de 

Six-Four s on lit, entre au tres : « ... et inde usque ad caput 

Vétus et a capite veteri circum flectitur et parigitur ad 

putueu m Foranum et inde ad caput santi Trophimi et inde 

usque ad Sal ag ob rana c inde per terrain termin us... » 

Il semb le bien que toute cette région éta it comp lètement 

déserte dans l' a ntiquit é et ce n'e st qu'a u moyen âge que 

le belvédère qu'il constituait fut u~ilisé comme point d 'obser­

vation, « farot », pour défen dr e le territ oire contre les 

pirate s sarazzin s, barbare sques et a utres. Çe fut l'occasion 

de tou te une suite cl' événements qui aboutirent à l'érection 

de la Chap elle de N.- D. qe Bonne Garde, dite également 

du Mài (2). 

(2) Il est rat ionn el d 'a dm ettre qu e l 'établi sse ment au Cap 

Sici é d'un servic e de slll :ve'illanc e a dû suivre de très près 

les J5"1·emières incur s ions des barbar esqu es dans notr e. 

pays. >> - GoIRAND. Notice his tori que : Le Sanctuaire de 
N.-D. de Bonn e-Garde, parois.se de R eynier , cornrnune de 
Six-F ours. - Toulon, 1856. Imp. Baume , 20, ru e Neuve. -
B.l.1.Toulon. Ms. L. K 2

• 5729. 
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Le mystère de la grande forêt, le site particulièrement 
imposant que présente la clairière de Jan as, en forme de 
cuvette, avec s_on ruisseau et la source connu e de tous temps, 
av aient certa inement donné lieu il un culte des divinités 
antique s. La part ie la plus abordable, c'est-à -d ire la cla i­
rière de Janas , devait être le siège d 'un _de ces culte s et le 
terme de Janas ne doit être que la déformation de Janus . 
En effet, d' un texte que nous avons trouvé dans.« Gall ia 
Chri sti ana Novi ssima » (1), nous tradui sons le passage 
suivan t : « ... Item ... nous ordonnons et établis sons un 
huitième · clerc qui sera prébendé sur le territo ire, de la d ite 
cité de T oui on, da_ns la partie de la F ontaine des idole s de 
paï ens, où était un temple des faux dieux sous le nom de 
J an us Fores ta , au pied de la dite mo~tagne . Q ue dan,s ce 
va llon soit fa ite une église pour un autre sain t, et nous 
donnons en prébe nde le centième de florin et dans les pré­
bendes, 25 florins dans notre église de T oulon ». 

(l ) Ga/lia Chris lia na Noilis . d11a. T. V .. f0 4G. 
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ERECTlON D'UNE CHAPELLE 
dédiée à Notre Dame de Bonne Garde 

à la place de .s Cahutes des Guetteurs 

(en 1584, d'après DENANS). 

Ce n'est qu'au milieu du xv1• siècle qu'on éleva la tour 

de ronde dont les vestiges sont encore visibles devant ·1a 

chapelle de Notre-Dame de Bonne Garde (4) et, bien 

plus tard , en 1638, que furent établis sur les bords de la 

mçr les quel quès loges de guetteurs semblables à celles que 

le douanie rs avaient l'hab itude de construire au siècle 

dernier (DEN ANS, op. cit.) 

Pendant l'ét é de 1625, un violent orage éclata sur la 

montagne de Sicié ; la foud re tomba sur la frêle cabane 

qui abritait les gardiens, parmi lesquels se trouvai ent trois 

frères B ourras qui furent miraculeu sement préservés (3). 

A yant raconté cet événeme nt le dim anche suivant . dans 

la réunion de la confréri e (5) , celle-ci s'en émut et décida 

que dan s la semai ne une croix sera it faite et portée en 

g ra nde pompe, le dimanche d'après, au sommet de Sici é 

où elle serai t pl acée, en souvenir de l'événement dont on 

voulait perp ét uer la mémoire. T ous les frères Bourr as vou- · 

l aient parti ciper à la réalisation de ce proj et, les uns 

o ffrirent d 'aller dans la forêt de la communauté pour y 

co uper le bois et fair e la dite croix, d'autres offrirent de 

fournir tous les clous nécessaires pour la monter et d'aut res 

d e la porter sur les lieux où elle devait être posée . 

Cepen dant , Messire Lombard, cur é de la paroi sse et 

fondate ur de la c<haoelle de Sainte-Croix, ayant eu connais­

sance de ce rirojet, lui donna tout son appui et promit d'y 

faire all er le clergé et la procession générale. En effet, 

a ya nt ann onc é ce proj et a u prône du dimanche : 

1N OTA. - 'Le nom de Notre-Dm e de Bon ne-Ga rd e pst cer­

ta inemen t un r ap pel du rôle qu'a toujour s jou é la monta ­
gne de Sici é dans la protection des popu la tions du terr o1r 
con tr e les pirates . 
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« Au jour convenu la procession étant allée avec les 
sieurs consuls et un grand nombre de personnes sur la dite 
montagne, on y planta solennellement la dite croix et apr ès 
cantiques et Te Deum la procession se met en marche pour 
fair e le tour de la Croix. 

« Pour lors un pénitent ayant étendu son mouchoir au 
pied d'icelle pour recevoir les aumônes des assistants, il fut 
trouvé beaucoup de deniers et autres espèces ~e monnaies. 

« Etant passée ledit pénitent prit le mouchoir avec tout 
l'argent qui avait été donné en aumône, le porta à la 
bastide où était et ayant compté ledit argent, il y trouva 
trois livres 12 sols. Et le dimanche étant allé à ladite cha­
pelle Sainte-Croix fit savoir à tous les confrères qu'il avait 
trouv é au pied de la croix septante deux sols, leur faisant 
remarquer que cela faisait le même nombre des disciples 
de Jésus- Christ sur lequel leur confrérie étai t fondée dit 
ensuite que cet argent n' êta it pas de la chapelle mais hien 
de la Croix qu'.on avait posé sur la montagne , leur deman­
dant de délibérer sur ce qu'on devait en faire. Sur quoi, il 
y eut des frères qui remontrèren~ que la Croix ne pouvait 
être de longue dur ée à cause des vents violents qui soufflent 
très souvent sur 'ladi te montagne, que puisqu'on avait de 
l'argent pour acheter un muid de chaux, il fallait l 'acheter 
à y faire bâtir un oratoire. » 

Mais pas sons maintenan t la 
qui a écrit éga lement sur 
Garde (3) : 

paro le à un autre narrateur 
Notre -Da me de Bonne 

La somme recueillie eut la destin atio n proj etée. Un 
membre de la confrérie fut chargé d'explor er le dé;;ert de 
Sicié et de . découvrir le plus près possible du sommet de la 
monta gne une sour~e qui permit d'éteindre facilem ent la 
cham;:. 

Après bien des investigations infructueuses, le pieux 
hydro scope trouve enfin, en un lieu où, dit la légende, 
jamais personne n'a vait fréquenté, une sourc e ·abond ante 
et d'excellente qualité (6). 

Il se met en mesure de creuser, tout à côté, la fosse 
-destinée à l'a chaux, mais à peine a-t-il effleuré le sol que 
de s fragments de chaux éteinte se montrent à ses regards 
étonnés . Il poursuit ses fouilles et découvre, à très petite 
profondeur, 'des gisements notables de chaux prête à être 
utiliséP.. 
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Le doigt de Di eu est là s'écrie l'envoyé de la commu­
na uté . Il cou rt à Six-F ours et publi e sa merveilleuse déco u­
VP.rte. La population émue crie au miracle, le proj et 
r.l'érectio n d'un oratoi re est dès lors aband onn é, ceci. ne 
suffit plus en présence d'un prodige par lequel le ciel sem­
ble vouloir prendre a ussi sa par t- de la pieuse entrepri sP. ; 
un tem ple va surgir au sommet de Sicié ... c'es t.. . Not re­
D ame de Bonne Çarde. 

La fo; religieuse· de l' époque donna rapidemi:nt une 
gran de rép uta tion au sanctuair P, surtout ;iuprès di!s popu­
la tions mari times. Auss i vit-on bientôt les murs du sanc­
tuaire retracer, dan s de nomb reux ex-voto, l'hi stoire 
symboliqu~ d'é vénements où la naïve té la plus touchan te 
se mêlait aux expressions de la foi la plus vive (3). 

En 1840, pour mettre fin aux discussions entre les 
églises de Six-F ours, de Reynier et de La Seyne qui 
revendiqu aient la propriété de la Chap elle, l'évêque de 
Fr éjus décréta que la chapelle appa rtiendr ait à Reynier , 
mais que Six-Four s et La Seyne au raie nt droit à un appar­
temen t et à une clé. 

Durant le siècle dernier diverses améliorati ons furent 
apportées au sa nctuaire, ainsi qu'aux divers · chemins y 
conduisant. Plus récemm ent, la construct ion de routes stra ­
tégique s a f;~iEté encor e l' accès au sommet de Sic ié, en 
par ticulier par .Rey nier. 

Si la guerre et l'occupati on allemande ont saccagé la 
pre squ'île, les dégâts à la c~ape lle ont été rép arés et le 
pèlerinage traditi onnel du mois de mai donn e cha que 
an née une animation considéra ble à ce coin particulièr e­
ment cara ctéristique de la Côte d'Azur Varo ise. 

La sta tue de N otre -D ame de Bonne Garde qu'on porte 
proc essionnellement dans la colline les jours de grande 
cérémonie date, paraît-i l, du xv11• siècle. L a mai n dro ite 
qui étai t diffo rme et dé mesurément gonflée, fut remplacée 
par une p lus a rtistique. E lle fut cach ée d ans une bastide 
de Reynier pend ant la Révolution . 
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Une autre statue, en bois doré, placée au dessus du 
maître hôtel, dû provenir d'une ancienne chapelle de 
Six-Fours aujourd'hui disparue (7). 

(3) DENAN S. Ms. cil. 

(-1.) S. G1RAUDO. P etit es Annal .es cle P_rovence, n°• 19-26, 
18!).4-. 

(5) La congrég ·.ation des Bourras, ou pénit-ents gl'is (a in s i 
. dén ommés parce qü'ils éta ien t vêtus, lors de leurs m ani­

festations aux offices, d'un e longue robe de bur e grise), fut 
fondée par Urbain VIII, sous le r ègne de Louis XIII. Ell e 
avait son siège dans l 'ég lis e de Saint e-Croix . (Pour l 'hiS­
toire plus complète de la confr ér ie, voir Chronique li-istorL 
que de l'archiconfrérie des pén i tents disciples dans l'e ti.tre 
du Saînt Norn de Jésus, dits !Bourras de l.a ville de Mar. 
seille, par Alexandre Jullien _ Mars eill e, 1865, impass e Niel , 
ru e Thiers 8.) 

(6) La source découv ert e par la confrérie de Sa int e-Croix 
existe encore aujourd'hui ; c' est la font a ine d e Rournagn a n , 
intarissable m ême par les plus forte s séch ere sses 

{7) Abbé C. ,FLORENS. - Le Sanctuaire de N.-D . de Bon ne . 
Garde (N.-D. du 1Mai). Imp. Bourrely, pl ace Saint-Roch . 
Toulon, 19'29. - B.M.Toulon. M.S. 40.068. 
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Note de l'Auteur 

II convient de signal er une a utre version que la tradi­
tion donne sur l'or igine de N otre-Dame de Bonne Garde. 

« La Sainte Vierge avait elle-même, et directement, 
demandé ce sa nctuaire. 

<< • Un pêcheur était au bord de la mer.,. au bas de la 
colline au sommet de laquelle se trouve la chapelle ; tout 
à coup il s'entend appeler. II se retourne et, ne voyant rien, 
il continue son travail ; une seconde fois, la même voix se 
fait entendre, sans que personne se fît connaître . Un peu 
impati enté, il répond : « Montrez-vous donc pour que je 
vois qui me parle ». La Sai nte V ierge lui a urait alors 
e:Doaru mus la forme d 'une grande dame et lui a urai t. dit : 
<< Je voudrai s qu'on élève une chapelle là-haut sur cette 
colline . -L Mais, ma bonn e dame, répondit le pêcheur, 
comment voulez-vou s qu 'on puisse faire arriver là-haut ce 
qu'il faut pou r pareil projet, c'e st impossible ! » Et la 
dame se serai t cont entée de répondre : « On y pour ­
voira ... » et aurait aussitôt disparu. ' 

r 

Le marin raconta ce dont il avait été témoin. On se 
rendit en foule sur ls1 montagne où l' on trou va , en effet, tous 
les matériaux nécessaire~ à la con struction de la chapelle. 
On se mit à l'œuvr e et, en peu de temps, la Sainte Vierge 
eut un orato ire et le pêcheur son phare, vers lequel, en 
pa rtant, il jetait un c!e:r.:er regar d et en arrivant un cri de 
reconnai ssan ce et d 'a mour (8). 

(8) Chanoi~e Fo UGElR ET : Sanc tu a ir es n11ci.en s et 'llwclern e 
de la Trè s Saint e V'ierg e dan s le dio cèse rie F-réjus el 
Toulon. 
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